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LES ANGLAIS. 
ET PUIS UN CER 
TRAIN BLEK LE 
ROC CAUSE PLU: 
DE DÉGATS À 
à LUI SEUL QUE 
RÉSUMÉ : TOUTE UNE 


ŒBLEK ETSES 


ne. À 
73 SE 
# 


NAN 


C'EST COMME JE VOUS LE RA- 
CONTE, MESSIEURS ! LES AN- 
GLAIS SONT MIS UNE RANGo 
DE mt ef LURSS sur LA 


D'UN MÊTRE | 
JE LE RE- 
CONNAÎTRAIS 
IMMÉDIATE - 


JE Dis QUE 


FOUR CENT 
LIVRES, VEN- 
DRAIENT LEUR 
PROPRE MÈRE / 
FUONS / 


MIE BÆAMEINES / 3'FR1 LA 


BERLUE / ET POURTANT JE 
NE ME TROUPE PAS! ., 


S) NOUS POU- 
VIONS PÉCHER 
CE BLEK,CE SE- 
RAIT VRAIMENT 

UN POISSON 

D'eR | Nous 

DEVIENDRIONS 
RICHES... 


NIFTIS AVANT QUE STE- 
VENS IT dE TEMPS DE 
REÉVÉUER lL'ICDENTITÉ 


“. HU LL LIXXLLE 


EXGUSES .. DE N'A) BAS ] 
VAIT EXBRÈS.. MILLE CASTORS: 
RIDER À ENLE- CE PETIT 
VERNASE: NOIR ÉTAIT 
PROVIDENTIEL Î 


DE vais N 
T'APPREN DRE 
À ETRE UN M] LAISSE cE 
PEU MOINS GSARÇON | 
FARCEUR, } 
MORYEUX : 


CELUI QUI 

MEET SON NEZ ; ? ET CELUI qui 
DANS LES AFFAI- FRAPPE LES 
RES DES AUTRES ENFANTS SANS 
N'A JAMAIS VÉCu DÉFENSE... 
LONGTEMPS À LA 


CALYPSE / 
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dE [#7 
L'ÉTRANGER ; 


GA NE FAIT RIEN ! 
LE *“FRANGAIS* À 
ASSEZ D'ARGENT 
POUR TOUT, 
RÉPARER |; 
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DU CALME, 
ANGELOTS ! 
PROFESSEUR, 
L FAUT TOUT 
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PASSE-T-IL., 

LA -DEDANS : VU , Vous DEUX 7 
DEUX INCONNUS SE 
SONT ÉCHOUÉS SUR 
LA PLAGE ET ONT 


IPATTÉ 
baies 

) QUE DITES 
R, 7 "ous LA, MON 
Re TT CAPITAINE Z 
CE SONT MES 


CAPITAI- 
LAISSE AVEC NE } 
Vos DEUX 
COLA BORA - 


L 2 À 


SACREBLEL / LE CÉLÈN 
BRE BLEK LE ROC I!IJE 
SUIS UN HOMME PACIFI- : 
UE, MAIS J'ADMIRE LE 

ÉROS QUI RISQUENT LEUR 
VIE POUR UNE CAUSE | 


TE REVOIR 
APRÈS 
TANT D'AN- 


ÊTES INTERVENU 
A UN MOMENT 
CRUCIAL I» 


VIE CASTORS /NOUS AVONS 
OUBLIÉ STEVENS'!'S'L PARLE, 
NOUS SOMMES PERDUS ! 


L'OFFICIER ANGLAI 
EST VÉNAL I JE 
LUI FRAIS DE 
TEMPS EN TEMPS 
JELQUES 
ADEAUX ETIL 
ME LAISSE TRAN- 
) Œ@UILLE | 


NAVIRE EN ROUTE POUR 
LA CHINE !'IL AVAIT 
BESOIN D'UN VOYAGE 

POUR SA SANTÉ ! 


fOU'EST-CE QUE JE TE Di- 
SAIS, BLEK 7 N'EST-L PAS 


FORMIDABLE NOTRE FRANÇAIS" 


1 PENSE À TOUT, PRÉVOIT 
TOUT !Z 


/eTt CE PETIT NÈGRE 
[ ARRIVÉ AU MO- 
MENT PROPICE —- 
ET Qui A DisPA- 
RU AUSSITOT /.… 
INCROYABLE / 


ARMES DEUX CHOSES 
AVEC LESQUELLES 
ON PEUT CONQUÉRIR 
LE MONDE, TONNER- 
RE DE BREÉST!JE SAS 
Où ON PEUT TROUVER 
DES ARMES. IL FAU- 
DRA NOUS ENQUÉRIR 
D'UN CERTAIN EL 


MON CHER BLEK, IL NE 


FAUT S'ÉTONNER DE 
RIEN 1CI ! MAIS... vous 
N' AVEZ PAS FAIT UN 
VOYAGE D'AGRÉMENT, JE 
SUPPOSE 7 }> “si 
Nous AL- 


ARMES POUR LES PA- 
TRIOTES |! UN NA- 
VIRE CAMOUFLÉ 
DANS LA BAIE 
EST PRÉT À CHAR- 
GER ET NOUS AVONS 
DE L'ARGENT ! 


EL CHCO EST 
COMME LA 
FOUDRE |! ON 
L' APERGOIT 
UN INSTANT 
ET PUIS L | À 
DISPARAIT 


f5'A1 POURN/PASSEZ DANS \ 
LA RUE ET AT- 
TENDEZ / EL 
M CHICOSAIT DÉJIA 


LA FOUDRE L 
FRAPPE ET, 
ANÉANTIT / À 
VOTRE PLACE, 
JE NE LE 
CHERCHERARIS 


LE ROC ME DE SUITE, * 
cuercHe 7 #4 /\(ELr cHico”/ 
FH/APPELLE A 
MOI ALONZO, 


APERCEVRA 
BIENTOT.. 
MAIS IL 

À =creA TROP 


AU MÊME INSTANT. ON Céioe | N 
ENVELOPPÉ DANS UN MO- Has sus ER 
CEGL DE PATES TOMBE 1e. He EVES rer ru 
LEEDS LE 1 MAIS C'EST 
LA SECONDE FOIS 
CETTE NUIT QUE 
JE LUI ENLÈVE 
UNE SÉRIEUSE)} 
ÉPINE Où PIED 


ENS LEVER LE 
NEZ PE PREND 
CONNPMSSAGE De 
MESSTGE... 


LONZO,LE BORGNE ET 
L'ÉPERVIER SONT 
SORTIS / LS AU: 
RAIENT DÉJA 

DÙ EMPAQUETER 
L'ÉTRANGER | 


0 UMANR CN 


/ V 

SANGRE Y Ÿ POURQU TRÉS BIEN, ŸP 
æ] OUR L'INS 

DANACION ! INSOLrÈR ces | IBLEK LE ROC | TANT, MON 


NE SoORTI- 


MRIS DE TOUTE REZ PAS 


MANIÈRE, 6 VIVANT D1- 


ci! 44/4744 


VOUS CRANEZ PARCE 
QUE VOUS AVEZ UNE 
ARME À, LA MRIN,MAIS TROUVER QUEL- 


VOUS N'AURIEZ PAS 
LE..NOousS Nous 
ASSIÉRONS À 


LE DUEL DU 
BOUCANIER, 
ŒQU'EST-CE QUE A 
VEUT DIRE 7 MRIS 
JE SUIS PRÉT 


NOUS POUVONS COMMEN- ÉTRANGE 
CER LE DUEL OÙ BOUCRA- 
NIER, AMIGO ! L'UNE 

DE CES CARTES EST 
L'AS DE CŒUR / CE- 
LUI QUI DÉCOUVRIRA 
CETTE CARTE AURA 

LE DROIT : 

DE SE 

SERVIR DE 

SON PiS— 

TOLET | 


A9] 
LS 
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NOUS AVONS CHA- Are el 
CUN TROIS PFROBA- cHico ! rouRr 
BILITÉS DE VIVRE | Vous ÊTRE 
CONTRE TROIS l AGRÉABLE JE 
DE MOURIR ! SA) RETOURNERRI/ 
COMMENGEZ, HN (L'AS DE CŒUR 

HOMBRE / TETE 


VEZ For DÉCHANCE, - 
AMIGO ! J'AI UN AVAN- 
TAGE SUR Vous ! AT- 
TENTION JE TOURNE MB 
PREMIÈRE CARTE ! 


à En St 


A Le 


PAS DECHANCE 
NON PLUS, EL 
cHico! Nous 


AVONS LES 
MÊMES PROBA- 


BILITÉS !/ 


J JOUER MA VIE SUR QUEtL- f EN TROIS ! 
QUES CARTES N'EST LE CHEF A} 
PAS DE MON SOUÛUT ! L'AVANTAGE ! 


) LA DERNIÈRE 
LA MALCHANCE, CARTE Pass CHA- 
ME POURSUIT ! CUN D'E l LE 
DUEL VA PREN- 
\ CEN EST PAS / DRE FIN / 
\ CPS DE CHŒUR fn ; 


une Bisons! C'EST Lui 
eu Moi! si L'RS 
DE CŒUR N'EST 
PAS SOUS MA MAI 
C'EN EST FIN y 
DE MOI 


PRIONS 


LA PREMIÈRE 
FOIS QUE 

EL CHICO TREM- 
BLE DE PEUR / 


DANS LE SLENCE 

CE PULLS ABSOLL,, 
BLEK TENO LA RATIN 
VELRS SP D'ELNIÈRE 
CRETE TAPIS QUE 
EL CHACO TE ANSOIRE 
A GROOSSES GOUTTES... 


SOU /LDIFIN SUR LE VISAGE DE BEL APPA47- 
LAIT N SOU LIEE TENONTF #HEL TENDIS QUE 
SA PAIN SE OlRIGE VERS SON PISTOLET. 


] TU AS GA- 
GNÉ , MAIS 
JE T’ABAT- 


TRAI TOUT 
Et CHICO DE MÈME u 


PENSE GuE\ | 4 
ŒHEK À 
TOURNÉ 
LA BONNE 
CARTE 
PIOÆS, 
TLRAÎTIREL- 
SERAENT, 
SD HIPIN 
SAISIT 
SON P4S- 
TOLET. 


ARRÈTE, IMBÉ- 

CILE ! TU DE- , 

VIENS DÉLOYAL: 

2E N'AVRIS PAS 

L'AS !/.. REGAR: 
DE ! 


fous ÊTES PLUTOT 
NERVEUX, EL Chico! 
IL NE FAUT JAMAIS 
PERDRE SON SANG - 
FROID @UAND ON JOUE 
Aux CARTES !/ vous 


vous AVEZ TRICHÉ, EL 
cHico!.de PourRAis vous 
ABATTRE COMME UN 
CHIEN ET PERSONNE NE 
TROUVERAIT RIEN À REDIRE 
CAR LE JEU ESTSACRÉ DAN 
CE MISÉRABLE PAYS ,MAIS JE 
VEUX ÊTRE GÉNÉREUX...JDE 
VOUS LRISSERAI DONC EN 


POUVEZ Fi- 
LER, VOUS / 
VOTRE CHEF 
ET MOI 
NOUS DE- 
VONS PAR- 


DURE QUE JE 
SERAI VOTRE 
FIDÈLE SER- 
VITEUR ! 


OH, MUCHAS 
sRACIRS, AMIiGO! 


FIDÈLE SERVITEUR 7 
FH!IAH! FIDÈLE 
COMME PEUT L'ÊTRE 
UN TRICHEUR/ vous 
ME BRISEZ LE CŒUR, 
MON CHER CHICO !/ 
LAISSONS DE COTÉ 
TOUTE TENDRESSEE 
PARLONS AFFAIRES / 
SAVEZ-VOUSÿ; 
PouRQUOI JBIEN SÛR I 
AMIGO BLEk! 
EL CHICO SAIT 


VOUS VOULEZ DES N vous N'AVEZ PAS PLUS 
ARMES POUR LES DE SENSIBILITÉ ŒQU'UN 
AMÉRICAINS Qui SE RHINOCÉROS / AU FAIT, 
BATTENT POUR LEUR où SONT LES _ 


INDÉPENDANCE ! AH, ARMES 
UEL P f 
Benbce mue || (| Z2E NET FRE D'Arues 
JE L'ADMIRE SiNCÈ: MAIS JE CONNAIIS UN MON- 
SIEUR QUI EN A UNE MON- 


! 
PRES Lee TAGNE ET QUI POURRA 
À ces CHOSES VOUS LES CÈDER, NATU- 
A7 RELLEMENT CONTRE AR- 


GENT COMPTANT 


AVEC PLAISIR 

AMIGO |! NATUREL- 

LEMENT, JDE NE FARIS 
MONTAGNE |, PAS A POUR GA- 
D'ARGENT : GNER QUOI QUE 
CONDUIS - CE SOIT, MAIS SEU- 
MOI VERS y LEMENT PARCE QUE 
TON AMI | JE SUIS VOTRE 
AMI SIN- 
CÈRE / 


MRAND ENV 
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OÙ EST VOTR 

AMI 7 Ê 
OH,LE SENOR 
HASKIM POSSÈDE 
UNE FERME PLus 
EN AMONT cE 
SERA UN MA- 
GNIFIQUE 
VOYAGE |! vous 
POURREZ AP- 
PRÉCIER LE 
SOLEIL ET LE 
CELL BLEU 


MVEUILLEZ M'EX- 
USER, MAIS QUAND 
E Vois AUTOUR 

DE MOI LES BEARU- 

TÉS DE LA NATURE, 

DE SENS MON CŒUR 

ENVAHI PAR LA Dou- 

CEUR !J'A1 UNE ÂME 

DE FOÈTE / 


AMIE ÉCOUTEZ LA 
TRISTE HISTOIRE 0 
Qu! D'UN HOMME 
PIEUX CON TEe 
L'HISTORE.! 


LE MOMENT 
DE PROUVER 


PconnrIssEz F\f vas C'EST LE 
VOUS CAR- 


POÈTES / IL 

Y A UN AUTRE 
ROSSIGNOL 
ŒœuIl CHANTE 
SUR LA Ri- 


] TOUS CES ROSSIGNOLS 


mr Et AD QUI GAZOUILLENT NE ME 
LS SONT | DE LE DISENT RIEN DE BON ! 
: VOILA Qui RESSEMBLAIT 


BEAUX | Suivre 
LES YEUX AN ous 
LE ME ; sS S No 


NE 1 ju " 


fe 
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JE Suis 
EL cHico! 
JE VIENS 
‘ M'ENTRE - 
ou PLOMB TENIR 


DANS L'AILE / AVEC | 
HASKIM | 


AY 
MAX 


MONSIEUR 
HASKIMLCES 
ARMES SERVI- 
RONT À UNE .- 


25 


DE REGRETTE, 
EL chHico! ie 
NE VENDS 

RIEN EN CE 
MOMENT | 


MON CHER AMI ga 
EST INTÉRESS 
PAR VOTRE MAR- 
CHANDISE ! C'EST 


MAIS J'AI BESOIN 
SURTOUT DE TRAN- 
ŒUILLITÉ ! FILEZ ET 
NEME PARLEZ 


RAI PAS LA .JA- 
MAÎQUE SANS 
CES ARMES / 


Ou VOUS ME LES YEN- ARRÈTE CE MUCHACHO, 
DEZ OU DE SERA CHIQuUIiTO ! 


CONTRAINT D'AGIR y 
AUTREMENT ! LAISSEZ- MOI 
2 Ch PASSER | 


Le 


VOUS OSEZ ME 
MENRCER 7 HORS 
D'1CI OU DE vous 
DÉNONCE AUX 
ANGLAIS / 


tb L'MUCHET- 
CHO MMUDITO ST 


LE JEUNE GARE = BADRON | 


BADRON . 


ENCORE TOI, 
ŒQU'EST-CE 
quyu'i y A 
CETTE 


VOUS CACHER € 

PAS DU TOUT / ALORS LA, 
VOUS VOUS 
TROMPEZ / 


AU MOINDRE SIGNE,.JE CRACHEZ- 
VOUS VIDE CE PISTO- 4 vous 
LET DANS LA DERRIÈRE 
LES PER- 
SIENNES / 


JDETEZ UN COUP 
D'ŒIL À L'ENTOUR / 
MOI JE VRAIS 
ENTRER / 


t 
sd 
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“ 
[N'OUBLIE _ 
PRS HASKRIMILES ANGLAIS IL PARARI- 
UE MON N'AURONT PAS TRAIT, MON- 
PISTOLET SAL'IDÉE DE RE- SIEUR 
vous ME- \SRARDER DER- HASKIM, 
RIÈRE LES QUE DES 
SUSPECTS TOUT EST 
TRAN- 
A ŒUILLE | 


AVEZ-VOUS, MONSIEUR TRÈS SAINTE VIERGE 
HASKIM 7 VOUS ME, DE LA GUADALUPE, 


PARRISSEZ AGITÉ 


FRAIS QUE CETIMBÉCILE 


DE CAPITAINE S'EN 
CE N'EST RIEN ! AILLE AU PLUS 


MAIS LA NOUVELLE 
Œ@UE DES GENS 
SUSPECTS ciRCU- 


: 
NE CRAIGNEZ RIEN,HASKIM | 
L Y À QUELQU'UN DANS cE 
PAYS QUI CHÉERCHE À FAIRE 
LE MAALIN , MAIS NOUS LE 
PRENDRONS ! NOUS LAI 
SERONS QUEL- MERCI, 

CAPITAIN 


VITE !/ 


AU PREMIER 
SIGNE DE 
TRAHISON,JE |, 
N'HÉSITERRI PAS: 


ZEMBLA 


LE RO) LE 
LA JUNGE 


FURY 


L'HOMME VOLENT 


MAC 


L'ÉCOSS/S De) 
FAR-WEST 


DE SUIS RES- 
CE SOLDAT 
7 Dix MI DRÈS STUBIDE, 


NUTES SANS NN! 
RESPIRER 4 . 


MILLE BISONS ÉCOR- 
NÉS |! COMMENT 
AS-TU FAIT Pour 
ME RECONNRAITRE 7 


2J'AI TOUJOURS 
SU QUE C'ÉTAIT 
oi MAIS JE T'AI 
LAISSÉ FAIRE 
PRRCE QUE GR 

M'RAMUSRIT ! 


ÊTES -vous 
Toujours 
DÉCIDÉ 7 


CERTAINEMENT / 
PARTEZ OÙ J'AP- 
PELLE LES SOL- 
DATSQUE LE CAPI- 


NE CRAIGNEZ 
\ RES AMIGO BLEK ! 
Er cHico À DÉJA 
SON PLAN ETIL vous 
L'OFFRE SRATIS, PAR 
AMITIÉ ! NOUS AL- 
LONS VOLER LES 
ARMES CETTE 


TCEPENCANT 
4 LA 
Î7AvVErRNE 


LE 
é'APO - 


Lracvese.. 


V5E ME SUIS DÉJA N Poe ce FERRARI € SERA! 
VOLONTIERS, \|L'HONNÉTETÉ 
occurTis ! EN PERSON: 
JE TE JÜRE NE*FRANGRIS, 

UE JE JOUE- 
RAI HONNÈTE L/uE MES ON- 
MENT SI TU  \SLES TOMBENT 


g HOMME AUSSI ROU- 
LHELARD QUE MOI ET QUE 


/ 

TONNERRE : HEUREUSEMENT 
COMMENT EST-CE QUE J'AU TOU- 

POSSIBLE 7 AYEC JOURS DEUX 
LES DÉS TRUQUÉS DÉS DE 

QUE JE LUI A1 Secours / 
DONNÉS iL NE POU- : 

VAIT PAS FRIRE 


TRICHEUR 
TOI- MÊME : 
JE T'A VU 
EXTRAIRE 
DEUX DÉS 
DE TON ! 
CHAPERU | 


INUTILE DE NV TU AS RAISON, 
CONTINUER À|<RIS"! ŒUAND DEUX 
NOUS INSULTER|MAÎTRES DANS L'ART 
OCccuLTIS /D'AU]DE TRICHERSE REN- 


HONNÉTEMENT } 
UNE PARTIE / 


FRAUSSRIRE: 
JE TE... 


CAP NUIT . 
TOMBÉE, HE 
ErEt CHlCO 
PÉCIODENT DE 
PASSER 0 
L'ACTION. #9 LA 
FAVELR DES 
TÉNÈÊBRES, LS 
SE DAUGENT 


CHIEN TION 
LE S'EMPI- 
Æ£ELÆ LES 


VEROYEZŸ BIEN SÛR, AMI-N lu TE Fes 


o BLEK ! DE 


QUE DE LES EM- 
MENER !/ ATTEN- 


MENT DANS LE 
BUT DE FAIRE 
UNE EXCELLENTE 


J'AI L'IMPRESSION 
QUE EL CHICO 
C MES ME PRÉPARE 
COoMPANEROS UN MAUVAIS 


LATAA 
NAN 
dur # 
YA | W 


m> 


S'iL ARRIVAIT Œuoi 

UE CE SoiT, 

VOUS SERIEZ LE 
PREMIER À 


DEPUIS ASSEZ 
LONGTEMPS À 
LA JAMAÏQUE 
POUR COMPREN- 
DRE QU'ILINE 


S'ÉTONNER DE 
RIEN / VAMOS 


LES ARMES œu/' 


DE M'ÉTONNE, AMIGO BLEK | 
J'AI LA CONSCIENCE 
AUSSI BLANCHE QUE 
CELLE D'UNE COLOMBE |. 
MAIS FAITES SILEN— 

CE, Voici LE DÉPOTJQUE 
D'ARMES ET 

UNE SENTINEL- 

LE D'HASKIM 

POURRAIT 

ARRIVER / 


MULE OURS MONSIEUR 
ÉDENTÉS!/\K HASKIM À} 
Y A DE Quoi JÉTÉ STUPICDE: 
RRMER L AURAIT 
DEUX RÉGI- 
MENTS ! 
L D'ARGENT DE 
CA Es mMeR- 
CHANDISES / 


L 
DY CONTINUEZ /MUCHA- 
À TRANS POR- A CHO / 
TER LES CAIS- 
SES,JE VRAIS 
LES TENIR 


re 
TT " 


LT 


MAIS NOUS DISTRIBUONS 

DES CARESSES 

COMME Si NOUS 

ÉTIONS ÉANQUANT 
= ! 


f, 


TR 
4 7 


7 voyous si 
vos MA- 
CHORES SONT 
SOLIDES / 


MONS'EUR HASKIM 
vous couDRA DANS 
DEUX SACS ET VOUS 
2JETTERA DANS 

LE FLEUVE Pour 
EN GRAISSER 

LES Pois- 


L'IMPRESSION È S 1 
” . ne 


1; 
À 


4; 
on 


2 
, 


MILLE CASTORS! 
LES ANGLAIS ! F4 ‘AH! 
CELA RESSEMBLE | PEUT- ÊTRE, 
À UNE TRAHISON AMIGO } 
COMPLÈTE / BLEK : I 
mA TU'EN DITES - PEUT-ÊTRE ! 
vous, EL Z 
CHICO 7 


VOUS ÊTES LES HOMMES 

DE MONSIEUR HASKIM 7 

JE M'OCCUPERAI DE VOUS 
PLUS TARD // DITES À 

VOTRE PATRON QUE JE 

LE DÉNONCERAI AUX AU- 
TORITÉS MILITAIRES POUR /ZÆ22) 
TRAFIC D'ARMES / ces ZA 
ARMES QUE JE CONFISŒU 

AU NOM DE SA MAJESTÉ 3 


.1E CROIS QUE 
NouS PEN DRONS 
PRAS MAL 

DE GENS DE- 
MAIN À 

FORT ROY AL... 


ENCEPLISFINT LES FRISOIN- 
ANIERS, LP COMONNE 
ANGLEUSE SE OIRIGE 
VERS PPOLT- ON HE... 


'ŒURANT À VOUS, 3'A) 
D'ÉXCELLENTES RRISONS 
DE PENSER ŒUE 

VOUs ÊTES LES REBEL- 
LES AMÉRICAINS / 
AUSSI JE Vous, 


RRÈTE : 
Ces Z 2 


ra . N 
ViL TRAÎTRE / C'EST To 


ŒU'ASORGANISÉ TOUTE 
CETTE MISE EN SCÈNE / 
À FORT ROYAL ON 

TE RELAÂCHERA AVEC 

UN GROS 

MAGOT, 


PRIX DE 
TA TRAHI- 
son! 


C'EST Moi qui Al TouT orGA-N 
NISÉ MAIS NON PAS POUR vous 
FAIRE OÙ MAL / N'RVEZ-VOUS 

PAS VU QUE LES SOLDATS NE NO 
EMMÈNENT PAS VERS PORT-ROY AL 


A SUFFIT! 
IEN | 


LS NE SONT 
1 DONC FAS 
d DES SOLDATS 


ANGLAIS | SÉS ! PUIS-2E 


A MAINTENANT 
5 MÉRITER 
VOTRE CONFIANYS 


J' C'EST SURPRENANT ! 
MAIS COMMENT AVEZ- 
Vous FAITZ 
VOUS AVEZ ENTEND 
DES COUPS DE FEU, 
N'EST-CE PAS 7 C'ÉTRIENT 
MES MUCHACHOS Qui, SE 
LON MES ORDRES, A- 
VRIENT ATTAQUÉ UN DÉ 
TACHEMENT ANGLAIS 
ŒUI2E TROUVAIT DRNS 
LES PRARAGES AFIN 
DE S'EMPARER DE 


GRACE À CETTE PETITE 
RUSE, VOUS AVEZ MAINTE- 
NANT LES ARMES ET 
J'ESPÈRE AVOIR GAGNÉ 
DÉFINITIVEMENT VOTRE : 
AMITIÉ / N'EST-CE 
PAS, AMIGO BLEK 7 


LES SAR 
GER 
rs DE AN 2'A1 IDÉE œu' 
VOTRE NA- fl 15 SONT MELÉS 
VIRE ! M AUX CHOSES 

_ 4 . ÉTRANGES 


fcETTE NUIT 


TAINE 2 MES 
AMIS N'ONT 
PAS BOUGÉ 
D'ICI DE 
TOUTE LA 
NUIT / 


LUS 
AT 


N'AURAI RIEN 
À REDIRE ! 
MAIS J'AI 
IDÉE QUE 
MES SoUP- 
ŒONS 


V5É VOUS CROIS, MON 
CHER “FRANÇAIS”! Tou- 
TE FOIS J'AIMERAIS M'EN- 
TRETENIR AVEC LE 
GÉANT BOND! 


TRÉS BIEN ,CHER CA 
PITAINE 1 EST DANS 
SA CHAMBRE !. 


ELÜTE.. « 


BLEK N'EST PAS . 
ENCORE ARRI- 


BONJOUR , CAPITAINE | Ve sus 
OH... MON DIEU | desnrcié ! 


PNOUS AVONS FAIT UNE 
BÉTISE, MAIS NOUS 
ALLONS BIENTOT LA 
RÉPARER N'EST-CE 
PRS, ‘FRANÇAIS “7 


ÉVIDEMMENT / 
VENEZ, NOUS 
ALLONS ENLE- 


NE PROTESTEZ PAS, 
MON CAPITAINE / 
DONNEZ- MOI VOS 
CULOTTES, 

JE vous 

EN PRIE! 


AYEZ LA 
COURTOISIE 
D'ATTENDRE 
UN SEUL 
INSTANT, MON 
CAPITAINE ! 


COMME € 
L NE SAURA 


NE HEURE FUUS TTC... 


JE Dois AD- 
METTRE 
JDE N'AURAIS 
PAS PENSÉ À 
CELA..ETEN, 
TROIS SECON- 4 
DES! CET 
IMBÉCILE N° 
AURA PRS LE 

1 COURAGE DE 


PARTIR EN 


QUE 


PAS QUE 
BLEK EST 
SORTI CETTE 
NUIT ET ŒU'L 
N'EST PAS 
ENCORE DE 


Au DIABLE 
CES DEUX -LA: 
LS NE SONT 
TOUJOURS 
PAS REYE- 


U SJ 
Vi VA ET VIENT V/ou MAIS 5e vois M'ASSURER 
COMME UN FAU-|BLEK N'EST QUE CE GÉANT 
VE EN CAGE / TOUJOURS BLOND EST TOUJOURS 
ON NE POURRA |PAS REVE- DANS SA CHAM- 


PAS LE LARISSER DU ! SRE) TANT PS 
ÉTERNELLEMENT JDE SORTIRAI SANS 
ANS CULOTTESL MES CULOTTES / 

) 4 ù 
de \ = 


ils 


OH... 20011.\f 6obbAM ! 
AU SECOURS| & A 
RENCONTRAIS UN HOMME | TOMBE nl 
RUELQU'UN ? MAL . 
2 AURAIS ! 
BONNE MINE, 


MILLE cAsrors / ie voici ! 
NOUS SOMMES SAUVÉS / 
VITE, BLEK, FRSSE 
Pius conerenes/ PRR LA FENÊTRE, 
L'OFFICIER TE 


BAILLES 


à SOIT 


VOICi LA CHAM- ŒUE VOULEZ-VOUS.) 
EST-CE L'HEURE DE 


BRE DE L'ÉTRAN- 
GER!S'LN'EST PAS] KRÉVEILLER LES GENS 
LA ,DE L'ARRE- > qui DORMENT 
TE, LUI ET LES 

AUTRES !/ 


Va 

2e! Et! 
L NE 
S'EST 
APERÇU / 
DE RIEN 


JE SUIS CERTAIN 
QUE CE GÉANT 
BLOND MANIGANCE UNE 


NOUS POUVONS 
ous DÉBARRAS - 


\/ Qui! ETGRA- 
CE À MON 
AM EL CHicO, 
ELLES NE 


Out, MAIS 
c'EsT 
UN ©s 
OUR, TU 
SAIS / 


"BULLE DOUCEREUX "T7 
SODDAM, COMMENT 
N'y fAI-JE PAS 
PENSÉ 7 CoURS LE 
CHERCHER ! 


| À Vos ORDRES, 


MON CAPITAINE | 


TNO 


CEPENDANT DAINS UN LOCFE METE- 
FFHAÉ DE PORT- LOÏFIL 


J'AI DIT QUE TU ÉTAIS 
UN BUTOR, UNE LOUE, 
UNE MONTAGNE 
D'IDIOTIES ET Si MES 
COMPLIMENTS NE TE 
PLAISENT PAS, TIRE 


TON ÉPÉE / 


N, NON 


Bic! TU AS RAI- 
SON ,2E SUIS 
TOUT CE QUE TU 

NAS DIT 


VOUS VOYEZ.,LE 


ARS! EST DIF \ 


| TOUJOURS /ACILE DE TRoOU- 
RAISONLAÈER QUELQU'UN 
QUI NE DONNE 
PAS RAISON 
À BILL LE Dou- 


; C'EST Bic LE Doù 


CEREUX ! L FAIT 

TOUT CE QU'iL 

VEUT AVEC 
SON ÉPÉE / 
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MON CHER LIEUTE- V'IL EXISTE UNE N 


NANT ! ŒUAND VOUS PEAU TRÈS cO- 
ARRIVEZ, GA P RIACE qui POUR 
SIGNIFIE QUE À ÊTRE TROUÉE 
MON AMI LE CAPI- EXIGE 


TAINE WILDER A UNE ÉPÉE 
BESOIN DE MOI ! TRÈS EF- 
FILÉE : 


LA VOTRE, 
MON CHER 


JE N'AI JAMAIS WTONNERRE ! 
VO QUELQU'UN BILL M'A 
ŒUI SOIT CAPABLE 
DE ME TENIR TÊTE, 
L'ÉPÉE À LA MAIN! 
DITES - MOI OÙ EST 
VOTRE HOMME AFIN 
QUE J'AILLE LUI PRÉ- 
SENTER MES 
HOMMAGES ! 


GA M'A PLUTOT L'AIR D’U- 
\NE JOURNÉE MAGNIFIQUE ! 


PLUIE, BLEK !/ DITES : 

LUI qU'IL NEIGE 

MÊME SI GA 
N'EST ras 


V 
TU M'AS INSUL- 
TÉ EN ME 


FOIS DE MEN- 

TEUR ! FER- 

SONNE N'A 

JAMRIS OSÉ E, EH BIEN ,ON 
NE PARLE 
PLUS D'EUX | 
AUJOURD'HUI, 


A 

.2E L'IGNO- 
RE, MAIS 
C'EST VRAI- 


BILL LE 
DOUCEREUX 
FAIT PIÈTRE 
FIGURE ! 
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INUTILE |! Bit 
FAIT DES MIRACLES 
AVEC SON ! 
se ÉPÉE A 


NUULEETITELEE 
Ven | 


N 


EN VOILR ASSEZ AVEC MES 
DE VAIS TE Ponwcs ! 
MONTRER QUE 
MOI AUSSI DE SAIS 


SERAIT-CE 

LA PREMIÈRE 

FOIS QUE BILL 

LE DOUCEREUX 

SE SERAIT FAIT 

ARRANGER LE 
PORTRAIT 


oui! Dbou- 

MARGE qui 
N'RIT PLUS 
DE DENTS / 
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TU_ VEUX 
GOÛTER UN 


ALORS TU EN 


TON Sfoû ! 
VOILÀ UNE 
NOUVELLE 
RATION ! 


NOLR |! LE rAs 
D'ORDURES !/ C'EST 
L'ENDROIT qui 


LE JO 
TE CONVIENT / 


SI VAÆANT. 
HE 
REFOIT 
UN ÆL- 
LETVIEE 
E Chico 


P72 
LUNNITE 


JDA APPRIS N\ 
QU'UN CITOYEN 
DE LA JA- 
MAÏIQUE AVAIT 
Lui AUSS) 
BEAUCOUP 
D'ARMES _ } 

À VENDRE . 


BONJOUR, MONSIEUR 
BONNEY ! JE VOUS PRÉ- 
SENTE UN AMI AMÉRICAIN 
QUI DÉSIRE PARLER AF- 
FAIRES/ _ : 
JE SUIS TR HOo- 
NORÉ DE VOUS CONNAÎTRE, 
MESSIEURS, MAIS D'IGENORE DE 


quoi vous VOULEZ PAR- 
LER |! Y 
D'ARMES, POUR 
ÊTRE 


Précis / / 4 4N 


OU 
PASSER POUR 
ANGLAIS . 


VOIC1 SA | 
MAISON | 


VAIS DES ARMES.JE 
NE PFOuRRAIS Vous 
LES CÈÉDER, LE CAPI- 
TAINE WILDER 

L APPRENDRAIT 
AUSSITOT | 


« 

ALLONS, 

BONNE" !NOUS SAVONS, 
UE VOUS AVEZ DE LA 
YMPATHIE POUR NOUS 
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7 J'AVAIS DES ARMES, DJENE 
| VOUS DIRAIS JAMAIS QU'ELLES 

. SONT CACHÉES DANS UNE CABA- 
ÎNE AU DEUXIÈME MÉANDRE Du 


PROoN NON, MESSIEURS 
JE NE VOUS DIiRAI 
PAS Où SONT MES 


CAR PERSONNE NE 
PEUT RÉSISTER AUX 
VILAINS SÉVICES ! 


MERCI DE Quoi? 
vous M'AVEZ 


SUR DALOUPE | | 
CE QUE PEU- | 
VENT FAIRE BONNEY LA FORCE À 

LES PATRIOTES | PARLER !AUTRE- 
FOUR LEUR, | MENT JE N'AURAIS 
CAUSE ! JE |} RIEN OIT ! CET 

N'AURAIS JA- : : EL PROUVE QUE 
MAIS CRU an J'AI PARLÉ SEULE- 
UNE CHOSE /}}i 
PAREILLE 
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BONNEY ÉTAIT TELLE- VOUS ÊTES DES GENS 


ŒU'IL AVAIT MÊME PRÉ- 
PARÉ UN CHEVAL 7 


Chi 


0000 UWMANX 


MILUE CASTORS, 
DES SOULATS / 


MLERTE DE M! ÆL- 
MAILS N'Y ÉTRIENT 
PAS HIER ! qu'AL-. 

LONS-NOUS FAIRE 4 


LA SUITE DE CETTE AVENTURE 
LPANS LE FOCHAIN NS/MMÉEO DU 


GRAND BLEK 
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RÉSUMÉ . BOB ET BULL OT 
DÉCOUVERT QUE LE MYSTÉRIEUX 
SATELLITE ETAIT HABITÉ PAR 
DES ÊTRES EXTRA TERRESTRES 


KE AR DIT MAIS JE CROIS QUE ) 
TRERATT NE T' FAIS 


QUEL SOLLAGEMIENT, DE 
SE NTIR HORS 
DE LA FUSÉE ! 


VEINE ! UI 
HÉLICOP' 


UN COURT 
RRPPORT 
Jle8ReTr Pour 
WASHINGTON. 


AINSI QU'UNE] 
VALISE 
CONTENANT 
LES FLAS 
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LA COMMISSION DES SAVANTS LES ÉTUDIE ||iL FAUT CONSTR 
EN RÉSUMÉ , IMPOSSIBLE : z SRre QUITÉ &r NO 
m DE DÉCOUVRIR | PLÉPHRER ! 


INTENTIONS" 


AIS PERSONNE NE SOUPCONNE | [MESSIEURS ON M'INFORME. DE 
ENCORE L' URGENCE DES SELLE A | EURE ON DIRE DU MONT 
TIRS SOUDAIN EN PLEINE RÉUNION .… : PALOTIAR QUE LR RADIO -ACTI- 
f l QA 


: + S'ACCROIT DE CINQ MILLIÈME À JE PENS 


E E QUE 
L'HEURE .CELA SIGNIFIE QUE DA ER NAVIR 


BIENTÔT LA NOUVELLE 
SE CONFIRM, 


DU -CALM& , MESSIEURS ! 
RIEN N’EST PERDU .VOYONS 
DE QUOI 


le FAUT I ATTAQUER MRÉDIATE 
VIR COMBIEN [NOUS Pl 
SES. DÈTR 
RUSTRACE, MIUPOSS IBLE D'EN 
CONSTRUIRE EN TROIS 
JOURS! 


MAIS AVEC UN EFFORT Er ÉQUIPONS= LI LE AVEC UNE 
PRÉ DE Eeiner e DRRDNS Des roroues 
LE SATELLITE. ETARIQUE, G 4 


BEAUCOUP SE RÉFUGIENT 
DANS LES SOUTERRAINS 


DITIONS SPÉCIALES 
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DIFFICILE DE TRANSFORMER RIVÉ À SON ORBITE 
NN UN SATELLITE EN CROISEUR , /| IPRÉVUE IL NE POURRA 
PORTEUR DE BOMBES ‘ . 


N 


TANDIS 
QU'AU 
TEXAS, 
S'ACCÉLÈRE 
LA 
CONSTRUC - 
-TION DU 
SATELLITE. 


NOTRE SATELLITE . 


. POURRA , D'UN POINT , LANCER SA TT_EST. TOUT SIGNÉ : 
BOMBE RISQUE L'OBIECTIÉ È Rs Se 
ATIEINT, L'ÉQUIPAGE 

DenS UNE A] 


= A 


VOICI LR PETITE FUSÉE AU MOMENT VOULU ,LE CONDUCTEUR | 
> ÉVASION.UNE PETITE ENVERRA LA BOMBE EN 
NIPRÉSSANT UN GPLENDIDE | 
D BOUTO VOICI MONSIEUR 
ROCKETT! 


COLÈRE DE 
PIG , LE 
TRAVAIL SE 
POURSUIT 
SELON LE 
PLAN DE BULL. 


P 
É 


LA RADIORCTI- A 


VITÉ DE L'AIR 
AUGMENTE. 


PE 
LUS UN. 
TOILES . 


[ COLONEL..JE 
PHATIRRN DEMAIN, 


DIX HEURES - 
AVANT LE DÉCRT: 1 


L'ENVELOPPE DE 
EST TROP LARG 


ÇA s 
JE’ TE FÉLICITE ! 


LE PRIX DU 
SATELLITE 2 
NS 


PENSEZ 
- VOUS 
REVENIR ? 


NOUS RÉUSSIS: 
SERA DONNE 
REVENIR . 


LA BOMBE 


IX _CEN- 
D 


ED POUR _LI 
ASSER .CA FERA SIX 
HEURES DE RETARD! 


E QUE DANS 24 HEURES IL N°'Y AURA 
SEUL HUMAIN POUR CONTEMPLER LES. 


ÇA Y EST, PIG ! 


fl 


IL_A COÛTÉ CHER, MAIS Si 


ONS , CE 


S 
. JE 
PART 


PENSE 
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PTS RRRE na Re. Îles ee AU des 
CURIEUX PHENOMÈNES CÊLESTI N PH PR PRENENU RAPPELLE 
NNON< LES AURORES BORÉRLES. 
a TON ‘ 

nul TTL 
sun AE aasibl 
[RD “ht ai he: _ 


NON !JE TOMBE DE ||208 NE PEUT, LORITIR LE SORT. 
1 SOMMEIL ,TOI AUSSI. || DE LP, CHAME TS" LOIGNE 
RÉVEIL À QUATRE || VERS à SÉRIE Deser D 
HEURES ET DEMIE!| | 7EXAS : 


LES ANIMAUX PRESSENTENT 
DANS LA NUIT UNE LOURDE 


LE MONDE SEMBLE PERDU ET 
CETTE NUIT-LA NE RESSE, 
PRS AUX AUTRES. der 
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Gilumes pont Ooid de mel 


HUMU HUMU 

NUKU NUKU SOUVENT 44 WaTLIRE 4 

APUR-A à SES FENTUSIES .….. VOICI 
< LE Cas LES DE 5 


| POISSON 
PRPILLON 


ENORME ET PACIFIQUE 
LA BALEINE 


Son titre de gloire: elle est le plus gros 
de tous les animaux qui vivent à la surface 
du globe. Songez qu'elle arrive à peser 
plus de 150 tonnes! Sa peu, huileuse, est 
doublée sur toute sa surface d'une couche 
graisseuse d'environ trente centimètres d'e- 
paisseur. Ce lourd manteau isole véritablement 
le corps de la baleine qui garde une tem- 
pérature constante quelle que soit la tem- 
pérature extérieure. 

Le corps de la baleine, à la fois massif 
et fuselé, est généralement bleuâtre; il fonce 
au fur et à mesure que la baleine vieillit. 
Ce qui frappe d'emblée est l’énorme bouche. 
Examinons la avec attention: nous verrons 
qu'elle est munie d'une espèce de grille; 
celle ci est constituée d'une quantité de 
lames cornées, les fanons, d'environ trois 
mètres de hauteur. Cette grille retient tous 
les poissons, mollusques et méduses qui se 
trouvent près de la baleine lorsqu'elle ouvre 
la bouche. Dès qu'elle la ferme, l'eau de 
mer est expulsée; seul, le ’’menu fretin’', 


favorablement accueilli par l'estomac de 
dame baleine, passe à travers les fanons 
qui jouent le rôle d'un tamis. 

Grâce à d'énormes poumons, capables 


d'emmagasiner beaucoup d'air, la baleine 
peut rester une demi-heure sous l’eau sans 
remonter à la surface. Mais lorsqu'il lui 
faut de même songer à renouveler sa pro- 
vision d'air, elle expulse par ses évents —- 
sortes de narines placées sur le sommet de 
la tête —- de l'air chaud qui, au froid, se 
condense en une infinité de goutte'ettes: 
d'où ce magnifique jet d’eau qui accompagne 
le mastodonte et peut atteindre cinq mèires 
de haut. 


1 faut savoir cette énorme 
bête est la plus attentive des mères: elle 
veille tendrement sur son baleineau, le dé- 
fend contre l'ennemi, l'allaite pendant sept 
à huit mois au cours desquels le nourrisson 
‘’profite‘’ bien et grossit de 100 kilos par 
jour! 


encore que 


D'un naturel pacifique, la baleine n’atta- 
que pas les autres animaux. S'il lui faut se 
défendre, elle se sert de sa nageoire caudale 
et, d’un coup, peut renverser une embarca- 
tion. Le principal ennemi de la baleine, après 
l'homme est l’orque ou epoulard, un cétace 
carnossier qui attaque la baleine pour de- 
vorer sa langue. 
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